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Le rendez-vous politique de La Rep'

entretien n L’avis de Jean-Pierre Sueur, sénateur (PS) du Loiret sur la démocratie dans les métropoles

« Je suis pour unmode d’électionmixte »

philippe abline
philippe.abline@centrefrance.com

«l a guerre, c’est une
chose trop grave
pour être confiée à

des militaires », considé-
rait Clemenceau. Les mé-
tropoles, sont-elles des
collectivités trop impor-
tantes pour être laissée
aux mains des politiques ?
Orléans Métropole a en-

core montré, cette semai-
ne, que les querelles poli-
t i c i ennes l ’empor t en t
souvent sur l’intérêt géné-
ral. À Tours aucun élu de
la majorité municipale ne
siège dans l’exécutif mé-
tropolitain. Et on pourrait
trouver d’autres exemples.
Faut-il revoir le mode de

désignation des délégués
métropol i ta ins ? Nous
avons posé la question à
Jean-Pierre Sueur, séna-
teur (PS) du Loiret, qui a
dirigé pendant douze ans
la communauté d’agglo-
mération d’Orléans et qui,
en tant que parlementaire,
s’interroge sur les réformes
à apporter.

n Comment expliquez-vous
les problèmes que connais-
sent la plupart des métro-
poles ? Elles ne peuvent
fonctionner que s’il y a ac-
cord sur des projets. J’ai

été président d’aggloméra-
tion pendant douze ans
avec un vice-président
communiste, André Chêne
(ancien maire de Fleury-
les-Aubrais) puis un vice-
président centriste, Pierre
Bauchet (ancien maire de
Fleury) et je n’ai jamais eu
de difficultés à conduire
mes projets. Le tramway
est-il de droite ou de gau-
che, les déchets sont-ils de

droite ou de gauche ? Pour
l e t ramway , a lo r s que
j’étais socialiste, j’ai eu le
soutien décisif d’une maire
de droite, Monique Faller
(Olivet) et d’un maire cen-
t r i s t e , P i e r re Bauche t
(Fleury-les-Aubrais). Il faut
travailler sans politiser les
sujets. Les projets rassem-
blent et la politique divise.

n Nous l’avons vu encore à
Orléans… Tant que les

élus des agglomérations
seront élus comme ils le
sont aujourd’hui, il faudra
travailler ensemble, entre
élus de tendances différen-
tes. D’après ce que j’ai en-
tendu, Christophe Chaillou
(ex-président de la Métro-
pole d’Orléans, qui a dé-
missionné après avoir été
mis en minor i té) a fai t
preuve de sens du dialo-
gue et de l’intérêt général.

n Faut-il revoir le mode
d’élection dans les commu-
nautés de communes, d’ag-
glomération et dans les
métropoles ? Je pense qu’il
faut garder les conditions
actuelles dans les commu-
nau té s de communes .
Dans ces petites collectivi-
tés, le suffrage universel
direct ne passerait pas.

« Difficile à
comprendre que
les plus grands
sujets ne soient
pas débattus »

n Vous ne pensez pas la
même chose pour les gros-
ses communautés urbai-
nes… Lorsque j’étais pré-
sident de l’Association des
maires des grandes villes
de France, nous avions
déjà cette question de la
démocratie. La métropole
a quatre fois plus de bud-
get et de pouvoir que la
ville. On vote à Semoy, par
exemple, mais les compé-
tences les plus importan-
tes concernant cette com-
mune re v i ennen t à l a
métropole.

n Lyon est la première mé-
tropole dans laquelle les
membres sont élus au suf-
frage universel direct, un
exemple à suivre ? Une
commission du Sénat se
penche sur le sujet et j’y

suis attentif. Je constate
deux difficultés. D’abord il
a été organisé un vote par
circonscription. Je n’y suis
pas favorable car on n’a
pas une vision d’ensemble.
Et surtout, seconde diffi-
culté, on choisit des listes
dans un scrutin à la pro-
portionnelle, un peu com-
me aux régionales. À Lyon,
toutes les communes ne
sont pas représentées à la
métropole, ça râle.

n Alors comment faire pour
apporter plus de démocra-
tie, plus de règles, comme
la parité, toujours absente
dans ces collectivités (la
Métropole d’Orléans a élu
quinze vice-présidents et
cinq vice-présidentes mar-
di) ? Pour la parité, il faut
absolument qu’elle se met-
te en place, j’ai soutenu
deux propositions de loi
allant dans ce sens. Pour
la démocratie, je suis pour
un mode d’élection mixte
Je pense qu’ i l faudrai t
qu’une partie des mem-
bres soit élue au suffrage
universel direct. Les vain-
queurs auraient la majori-
té des sièges. Et que l’autre
partie de l’assemblée soit
choisie par les maires, ce
qui garantirait que toutes
les communes soient re-
présentées. Il devient diffi-
cile à comprendre que les
plus grands sujets (trans-
ports, gestion de l’eau et
d e s d é ch e t s , é qu i p e -
ments…) ne soient pas dé-
battus. n

Les crises que traversent les
métropoles d’Orléans et
Tours (pour ne citer qu’elles)
posent question sur le mode
utilisé pour former ces as-
semblées.

réforme. Jean-Pierre Sueur pense que des choses sont à revoir. archive éric Malot

indiscrétions sort à point nommé, en pleine campa-
gne présidentielle, au cas où le futur
Président chercherait des idées dans ce
domaine toujours très prisé lors des
élections, qu’elles soient locales ou natio-
nales. n

lr en campagne. après Xavier
Bertrand, le 1er octobre, Michel Barnier et
valérie Pécresse, le 5 novembre, un qua-
trième candidat à l’investiture lr pour la
présidentielle fera étape dans le loiret,
aujourd’hui. il s’agit d’éric ciotti. le dépu-
té des alpes-Maritimes rencontrera les
adhérents les républicains à 15 heures,
salle eiffel (17, rue de la tour-Neuve), à
orléans. le cinquième candidat lr, Phi-
lippe Juvin, lui, ne s’est pour le moment
pas arrêté dans le département. n

préférence nationale. le dé-
puté du loir-et-cher, Guillaume Peltier,
ne manque pas de revendiquer ses raci-
nes solognotes mais il adopte la préfé-
rence nationale sur le plan de la com-
munication. interrogé par nos confrères
de La Nouvelle République du Centre-
Ouest sur son possible ralliement à éric
Zemmour, il a répondu qu’il réserve la
primeur de cette réponse à un média
national. va-t-il annoncer un retour vers
l’extrême droite ? c’est ce qui se murmu-
re. ce serait un retour car l’actuel numé-
ro deux des républicains a commencé
sa carrière politique au Front national

déchu de sa fonction
valentin Blelly, qui a annoncé ré-
cemment son soutien au probable
candidat à la présidentielle éric
Zemmour, a, pour cette raison, été
déchu de ses fonctions au sein de
la fédération les républicains du
loiret. le bureau politique national
lr lui retire ses fonctions de res-
ponsable des Jeunes républicains
du loiret (il est remplacé par son
ex-adjointe, Déborah choiselat) et
de délégué de sa circonscription.
le secrétaire de la fédération lr
du loiret a, par ailleurs, confirmé
qu’aucune procédure d’exclusion
du parti n’a été engagée à l’encon-
tre de valentin Blelly.

auteur prometteur. « Notre
maison a pour mission la découverte de
nouveaux talents. Nous publions actuel-
lement un auteur prometteur, Serge
Grouard. » c’est le mail envoyé à une
grande partie de la rédaction de La Ré-
publique du Centre par la maison d’édi-
tion publiant Assez de mots, des actes -
Comment rétablir la sécurité, un ouvra-
ge écrit par le maire d’orléans. le livre

de la jeunesse, avant de défendre les
couleurs du Mouvement national répu-
blicain de Bruno Mégret, puis de se ral-
lier au panache blanc de Philippe de vil-
liers. les virages à droite ne lui font pas
peur. n

transition ? romain roy, adjoint
au maire d’orléans en charge de la tran-
sition énergétique et du développement
durable et vice-président à la Métropole
en charge des transports, était, la semai-
ne dernière, à Glasgow, pour la coP26. il
y a présenté les initiatives menées sur le
territoire local, comme les assises de la
transition. on ne pouvait pas ne pas l’in-
terroger sur les suites de ce raout numé-
rique, dans lequel les associations loca-
les et quelques habitants se sont
investis, pour réfléchir aux changements
qu’il faut enclencher dans la métropole
pour un meilleur respect de l’environne-
ment, la lutte contre le changement cli-
matique et la baisse des émissions de
gaz à effet de serre. il répond : « la
feuille de route est établie, avec des
plans pour 2030, 2040 et 2050. les
équipes sont prêtes, mais on attend la
validation du plan pluriannuel d’investis-
sement de la Métropole. » or celui-ci de-
vait être annoncé en septembre. il a été
fortement retardé en raison d’une autre
transition. Politique celle-ci : les remous
autour de la présidence de la métropole.
le climat attendra ! encore une fois. n

Prè s de 70 pe r sonne s
étaient présentes, hier soir,
à la salle Blareau de Sully-
sur-Loire pour accueillir Phi-
lippe Laurent.
L e ma i r e d e S c e a u x

(Hauts-de-Seine) s’est dé-
placé dans le Loiret dans
le cadre des élections à la
présidence de l’Association
de s ma i re s de F rance
(AMF) qui se dérouleront
mardi et mercredi.
Dans son discours, Phi-

l ippe Laurent a notam-
ment évoqué sa volonté de
sor t i r d ’une « pos ture
d’opposition » systémati-
que face au pouvoir natio-
nal. « Que l’AMF revienne
en position plus centrale »,
enjoint-il, et qu’elle « en-
tretienne des relations très
suivies avec l’ensemble
des associations de mai-
res », ce qui « n’a pas été
forcément le cas ces der-
nières années ».
De nombreux élus locaux

étaient présents dans la
salle, tels que le président

du Dépar tement , Marc
Gaudet, ou encore les vi-
ce-présidents Jean-Luc Ri-
glet et Francis Cammal,
respectivement maires de
Sully et de Gien. La séna-
trice de l’Yonne, Domini-
que Vérien, avait aussi fait
le déplacement pour le
soutenir.
Tous ont soul igné les

« connaissances », « l’im-
plication » et le « sérieux »
de l’homme qui sera op-
posé à David Lisnard. n

candidat. Philippe laurent
était à Sully.

sully-sur-loire

Philippe Laurent a rencontré
les maires du Loiret, hier soir


